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Vertige 
 

Première partie  ─  Monique Pellerin 
 

De Nathalie à Anna 
 
Le 30 janvier 2017 
 
Chère Anna, 
 

Je te remercie pour ton dernier courriel. J’ai trouvé très amusante la scène 
où tu racontes comment les singes t’ont dérobé ton goûter au Parc Manuel 
Antonio. Cela m’a rappelé notre dernière excursion dans le sentier des Loups où 
alors que nous contemplions le paysage assises sur un rocher après deux heures 
de montée, un tamia rayé vidait notre sac de noix du parfait kit du randonneur. 

  
J’aurais bien aimé que tu sois à la fête organisée pour souligner mon 

départ. Je ne comprends pas pourquoi le bureau n’a pas attendu que tu reviennes 
de vacances. Peut-être que la direction voulait s’assurer qu’il n’y aurait pas trop de 
remous! Pendant que tu montais vers les fumées du volcan Arenal, de mon côté, 
un verre de Bordeaux à la main, je faisais mon possible pour afficher un air serein 
et contenir le bouillon intérieur de mes émotions. À voir les mines parfois tristes 
des gens qui défilaient en procession vers le micro pour m’offrir avec sincérité 
leurs salutations d’adieu, j’avais l’impression d’assister à une retraite au flambeau. 

   
Linda  a mis un peu de piquant dans la soirée avec un slam qu’elle avait 

composé sur le thème du changement. Elle a relaté sur un ton humoristique tous 
les déboires rencontrés dans les projets chaque fois que nous changions de 
patron. C’était touchant et très drôle. Étienne a récité un haïku, dans lequel j’étais, 
je crois, le personnage du ruisseau. Il m’a aussi offert un joli bracelet. Dommage 
qu’il soit marié celui-là ! 

 
Protocole oblige, Peter notre patron a été le dernier à prendre la parole. Il 

s’est présenté au micro le dos vouté et d’une voix hésitante a lu son allocution 
composée en français. Ses paroles creuses, impersonnelles ont fait éclater le doux 
nuage de gentillesse qui flottait dans la salle. Il n’a évidemment rien dit sur le projet 
sur lequel je travaillais depuis sept mois et auquel il a mis fin abruptement, ce qui 
comme tu le sais m’a poussée vers la sortie. 

  
Est-ce que j’avais l’air si stressée ces derniers mois? Toujours est-il que j’ai 

reçu une tonne de cartes cadeaux du Spa Nordik. Je pourrais amener tous nos 
amis aux bains nordiques. 

             
Aujourd’hui, c’était mon dernier jour de travail. J’ai vidé mon bureau de tous 

ces effets accumulés au cours de ces vingt- deux ans à la Fonction publique. Puis, 
je suis allée emprunter – je ne suis pas certaine que emprunter est le terme 
adéquat-- plusieurs ouvrages de référence en promotion de la santé au Centre de 
documentation.  Et là, dans un rapport venant de la Nouvelle-Zélande, je suis 
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tombée sur une photocopie d’une lettre qui n’aurait pas dû se retrouver là. Elle est 
datée de novembre dernier. C’est une lettre d’invitation de Dr Joanne Liu, la 
présidente internationale de Médecins sans frontière à notre présidente-directrice 
générale par intérim. Dr Liu souhaite des échanges entre notre Unité et son équipe 
de médecins travaillant en santé maternelle et infantile en vue de collaboration 
future. Rien de moins! C’est toi la responsable du dossier santé maternelle et 
infantile. En as-tu déjà entendu parler? Je trouve cela pas mal bizarre. Sur le coup, 
j’ai eu le goût de monter au 6ième étage pour poser des questions au patron. Mais 
je me suis retenue pour ne pas te nuire. 

 
J’avoue que j’ai un peu peur de ce qui m’attend. Je ne me considère pas du 

tout retraitée. D’ailleurs, je ne pense pas pouvoir vivre une Liberté 55 avec 
seulement 40 %  de mon salaire. Je vais probablement essayer de louer le petit 
studio du sous-sol où était installée ma fille avant qu’elle quitte pour Bruxelles. 
Cela me fera un revenu d’appoint en attendant que je trouve ma prochaine 
occupation. 
  
           À ce sujet, je jongle avec l’idée de créer mon entreprise et devenir 
consultante ou expert-conseil. Sais-tu ce qu’on dit d’un consultant? C’est quelqu’un 
qui t’emprunte ta montre pour te dire l’heure. Ce n’est pas fameux comme 
réputation, j’en conviens. 
 

À vrai dire, je manque de cran pour explorer d’autres horizons. J’aurais 
besoin de séances d’exercices de créativité. Viendrais-tu si je fournis le thé et les 
biscuits? On pourrait inviter Linda qui compose du slam et a donc démontré sa 
créativité et aussi Etienne parce que je vais m’ennuyer de ces beaux yeux gris et 
de sa poésie. 
 

Sérieusement, je veux commencer par soigner ma peine de toutes ces 
déceptions professionnelles. 
  

Je vais aller te chercher à l’aéroport dans une semaine déjà! J’ai du temps 
maintenant. Salue l’océan Pacifique pour moi ! 

 
Nathalie  

 

Deuxième partie  ─  Joanne Bélair 
 

De Anna à Nathalie 
 
Le 1er février 2017 
 
Salut Nathalie, 
 

Excuse-moi de ne pas avoir pu te répondre hier.  J'ai passé la journée sur le 
Rio Tarcoles à observer ces charmantes bêtes que sont les crocodiles et suis 
rentrée tard et fourbue.  Ce matin, "levée aux aurores" comme me le reprochait ma 
mère, j'en profite pour t'écrire un petit mot. 
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Tu sais à quel point j'aurais aimé assister à la célébration de ton départ.  
J'ose croire que tu te serais sentie moins seule.  Quand je pense qu'à mon retour 
au travail, la semaine prochaine, ton bureau sera désert; ça me fout les jetons!  Je 
n'arrive pas à m'habituer à l'idée de ne plus t'entendre me crier "Bonjour Anna" du 
fond de ta tanière, sans te retourner, comme d'habitude.  Et puis, avec qui vais-je 
avoir des discussions enrichissantes sur les projets en cours, je te le demande?  
Peut-être que je vais me mettre à parler aux murs... 

 
Ceci dit, je n'en reviens pas que tu sois ainsi tombée "par hasard" sur la 

photocopie de la lettre du Dr Liu.  Tu t'imagines bien que si j'en avais été informée, 
tu le saurais aussi.  Je ne peux rien te cacher chère amie.  Je suis furax!  Chaque 
fois que des occasions en or se présentent de faire un travail qui change quelque 
chose dans le monde, on ne nous consulte même pas!  Les  priorités du ministère, 
ce sont les statistiques, les études et les rapports sans importance, tout ce qui peut 
pourrir gentiment sur des tablettes! Plein d'idées fourmillent dans ma tête au sujet 
de campagnes d'information possibles ou d'échanges de services sur les soins 
prénataux, la  vaccination et le reste.  Est-ce que Peter était déjà en poste en 
novembre dernier?  Ou était-ce encore cette fameuse Kerry, si incompétente?  À 
croire qu'on l'avait catapultée à ce poste en désespoir de cause...  J'espère pouvoir 
te parler de tout cela à mon retour.  J'ai besoin de tes méninges afin de déterminer 
la meilleure stratégie à développer afin de faire naître ce projet sans m'attirer les 
foudres de la direction. 

 
Et puis, louer le studio de ton sous-sol me semble une excellente option sur 

le plan financier.  Si j'étais à ta place, je prendrais le temps qu'il faut pour me 
reposer et envisager plusieurs options avant de me jeter à nouveau dans l'arène 
professionnelle.  Quelques semaines de congé, que tu peux appeler semaines de 
réflexion si tu veux, ne peuvent te faire que du bien.  J'aimerais vraiment pouvoir 
me payer ça moi aussi. 

 
À vrai dire, il y a quelque chose dont je ne t'ai pas encore parlé.  Ce n'était 

pas le moment avec tout ce que tu as vécu ces dernières semaines au bureau.  Ça 
me tracasse tellement que je me décide à t'en parler maintenant.  Et j'avoue, 
penaude, que c'est plus facile de te l'écrire que de te le dire en personne.  J'espère 
que tu excuseras ma couardise.  J'ai découvert une petite bosse sur mon sein 
gauche.  Mon médecin a jugé qu'il valait mieux investiguer et j'attends les résultats 
des examens.  C'est pour ça que j'ai un peu précipité mon voyage: je n'avais plus 
du tout la tête à travailler.  Bien que mon médecin ne s'alarme pas trop, je suis 
obsédée par la possibilité que cela soit cancéreux.  J'ai pensé que le dépaysement 
me ferait du bien, que cela me permettrait de sortir de ma tête mais je ne pense 
qu'à ça. 

   
Bon, je ne veux pas trop t'embêter avec mes petits bobos.  C'est certain 

qu'une petite rencontre de créativité me ferait vraiment du bien.  Après tout, il se 
peut que je sois aussi en congé prolongé prochainement. 

  
Merci de venir me chercher à l’aéroport Trudeau. Cela nous donnera pas 

mal de temps en voiture pour jaser.  
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Anna 
 

P.S. L'océan Pacifique te salue à son tour ! 
 

Troisième partie  ─  Lise Courchesne 
 

De Nathalie à Anna 
 
Le 2 février 2017 
 
Chère Anna,  
 

Je t’écris rapidement sous le coup de l’émotion.  Ton inquiétude pour ton 
sein gauche est tout à fait compréhensible.  Je voudrais te dire de ne pas t’en faire 
mais ce serait nier ta réalité actuelle.  J’ai juste le goût de te prendre dans mes 
bras et pas plus tard que dimanche à l’aéroport Trudeau. Sois certaine que je serai 
avec toi lors de ton rendez-vous chez ton médecin pour obtenir les résultats des 
examens.  
 

À très bientôt, 
 
Affectueusement,  
 
Nathalie  

 
De Anna à Nathalie 

 
Le 3 février 2017 
 
Chère Nathalie, 
 

Tes mots me rassurent et me réconfortent.  J’ai toujours trouvé en toi une 
amie bienveillante.  Ta présence pour cette phase inquiétante est pour moi un 
soulagement énorme.  Encore une fois, je comprends les bénéfices de partager 
mes inquiétudes au lieu de les enfouir. Je n’ai pas ce réflexe autant développé que 
je voudrais.  J’attends un peu trop longtemps avant de me confier.  Ma tendance 
est de refouler et de ressasser sans cesse le sempiternel monologue du scénario 
le plus dramatique.  En te racontant mon désarroi, j’ai un peu moins peur.  Je sens 
que mon stress diminue. Le Costa Rica pionnier en matière d'écotourisme  me 
calme et m’enracine dans le moment présent. 

  
Je te laisse sur cette citation qui nous a accompagnées dans les tournants 

difficiles de nos vies.  Faire contre mauvaise fortune, bon cœur. 
   
Merci ma bonne amie, 

 
Anna 
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De Nathalie à Anna 
 
Le 4 février 2017 
 
Chère Anna, 
 

Tu as tellement raison Anna.  On a développé nos capacités à ne pas se 
laisser abattre par les revers de la vie.  Nous avons partagé plusieurs situations 
difficiles depuis notre première rencontre, il y a dix ans.  Nous nous sommes 
épaulées à travers nos déceptions amoureuses : toi, dans la vingtaine et moi dans 
la trentaine. Ce mari que tu as décidé de quitter car il était devenu violent, t’a 
demandé une détermination à toute épreuve.  Tu as eu le courage de partir et 
redéfinir ta vie avec ton estime amoindri.  Tu as démontré, durant cette étape 
difficile, ta capacité de rebondir.  Ta résilience t’a soutenue et tu as retrouvé tes 
forces intérieures. Tu as su rebâtir ta confiance avec beaucoup d’efforts et de 
persévérance.  Souviens-toi de tes rencontres de groupe pour femmes violentées.  
Malgré tes résistances à admettre ton vécu de femme battue, tu as délaissé 
tranquillement cette croyance non-fondée, que tu méritais les claques de ton mari.  
À force de vivre dans ta situation familiale humiliante et oppressante, tu avais 
développé des symptômes de victime.  Grâce à tes démarches, tu as choisi 
d’aborder la vie en tant que survivante.  Bravo ! 

   
Tant qu’à moi, c’est mon trou de cul de mari qui m’a quittée pour une petite 

jeunesse.  Pourtant, je n’avais que 35 ans.  J’ai cru que le démon du midi finirait 
par lui passer.  Mais non!  Il nous a quittées, sa fille et moi sans regret et assez 
rapidement.  Il m’a annoncé un dimanche qu’il avait rencontré une autre femme et 
il est parti durant la semaine.  J’en suis restée bouche bée.  Je n’ai vu aucun 
indice, pas le moindre pressentiment.  J’ai vécu des semaines et des mois de 
colère, de culpabilité, de ressentiment, de tristesse et de confusion.  Tu m’as 
accompagnée avec douceur et compréhension.  Tu m’as écoutée si souvent.  
J’éprouve beaucoup de gratitude envers toi. 

   
Que c’est réconfortant et tellement précieux, une amie qui sait nous écouter 

avec patience et compassion, sans jugement et en nous encourageant à trouver 
nos propres solutions. 

  
Sur ce, je souhaite que le Costa Rica te remplisse les yeux de ses beautés. 
 
Tendrement, 
 
Nathalie  

 
De Anna à Nathalie 

 
Chère Nathalie, 
 

Ta rétrospective de nos défis du passé m’a insufflé un nouvel élan. Je 
refocalise sur mon courage et ma résilience.  Merci ! 
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À travers mes moments de rapprochement avec cette nature envoûtante et 
sauvage, je continue à élaborer des idées pour faire renaître cette demande du Dr 
Johanne Liu.  Je nous verrais bien travailler ensemble.  Avec ton expérience en 
santé familiale, tu serais un atout formidable.  De plus, ton expertise est reconnue 
et tu connais les rouages de la fonction publique.  Alors, je pourrai t’embaucher à 
titre d’expert-conseil.  Ensemble, nous trouverons les meilleures stratégies pour 
présenter un plan qui plaise à Peter. 

 
À demain, 
 
Anna 
 

Quatrième partie  ─  Nicole Pelletier  
 

De Nathalie à Anna 
 
Le 4 février 2017 
 
Chère Anna, 
 

J’ai tellement hâte de te revoir. Je te souhaite une bonne fin de séjour. 
Peux-tu  stp me reconfirmer ton heure d’arrivée de ton vol demain? Je veux être 
certaine d’être à l’heure. La météo prévoit des averses de neige. Je vais partir tôt, 
mieux vaut prévenir c’est l’hiver ici ! 

 
À bientôt ! 
 
Nathalie 

__________________________________________________________________ 
 

De Anna à Nathalie 
 
Le 5 février 2017 
 
Chère Nathalie, 
 

Tout d’abord, je m’excuse de t’écrire si tard. J’espère que tu ne t’es pas 
rendue à l’aéroport aujourd’hui. Mon vol d’Air Transat est prévu pour arriver à 
20 :30 le 6 février à Montréal. Je viens juste de lire ton dernier message. 

 

Depuis notre dernière correspondance, il s’est passé tellement de choses 
incroyables dans ma vie. En t’écrivant ces lignes, je dois me pincer pour être 
certaine que tout est bien réel. Je ne sais pas par quoi commencer ! 

 

Hier soir, j’ai décidé d’aller prendre un verre au petit bar attenant à mon gîte, 
Casa Lima. Il n’y avait plus de place libre sur la terrasse  alors j’ai décidé de 
m’asseoir au bar. Le barman a souri devant mon espagnol rudimentaire et il m’a dit 
que mon voisin venait aussi du Québec. Alors je me suis retournée pour saluer ce 
compatriote et j’ai eu la surprise de ma vie de découvrir un homme de nos âges 
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très séduisant. De fil en aiguille, j’ai découvert que Bernard (c’est son prénom) est 
un médecin qui vient à chaque année travailler bénévolement au Centre régional 
pour Médecins sans frontière basé à San José. Ce bureau dessert toute 
l’Amérique Latine et les Caraïbes et sert de quartier général pour desservir ces 
populations en cas de catastrophe humanitaire. 

 

Bernard connaît bien la docteure Joanne Liu avec qui il a étudié à 
l’Université McGill. Il est lui aussi un pédiatre à l’Hôpital Sainte-Justine à Montréal. 
Au début, je ne savais pas si je devais lui parler de la fameuse lettre que tu avais 
découverte alors je lui ai posé des questions sur leurs projets en santé maternelle 
et infantile. J’ai fini par lui parler de mon travail et de notre Unité. Inutile de te dire 
que nous avons eu une discussion très intéressante qui s’est prolongée bien au-
delà de mon habituelle heure pour me coucher. On a découvert que nous logions 
au même endroit et sur notre chemin du retour, il m’a proposé de l’accompagner à 
une visite à un centre privé de biodiversité le lendemain. Comme je n’avais rien 
prévu faire le dernier jour de mon séjour, j’ai accepté son invitation. 

 

Ce matin, son ami biologiste est venu nous recueillir pour nous amener 
dans un petit village situé dans la région Monteverde.  Je ne trouve pas les mots 
pour te décrire tout ce que j’ai vu et tout ce que j’ai ressenti aujourd’hui.  Devine 
quoi? J’ai vu le fameux papillon le Morpho Bleu! Tu te rappelles le beau film, Le 
Papillon bleu, tourné au Costa Rica inspiré par l’histoire vraie d’un jeune garçon 
cancéreux qui souhaitait attraper ce papillon avant de mourir? Il me semble que 
nous étions allés le voir ensemble avec ta fille qui avait à l’époque le même âge 
que le jeune acteur. J’avais été très touchée par ce film mais de les voir 
papillonner dans la nature m’a éblouie. Leurs couleurs sur les ailes prennent toutes 
sortes de teintes de bleu métallique. C’est un spectacle féérique. Je me sentais 
comme une petite fille découvrant ses cadeaux de Noël ! 

  
Bernard m’a expliqué les mythes et légendes entourant cet insecte 

spectaculaire. Pour les populations locales, quiconque aperçoit un Morpho bleu 
renaît à nouveau et devient maître de son propre destin. 

  
Tu vas peut-être me trouve étrange mais c’est exactement ce que j’ai 

ressenti en les voyant. J’ai senti comme si tous mes tracas s’envolaient,  comme si 
la petite bosse sur mon sein fondait et que tout redevenait possible pour moi. Cette 
certitude m’a habitée toute la journée. 

 

Bernard s’est avéré un guide parfait. Nous avons parlé de nos vies 
respectives sans détour. Il a aussi vécu un divorce déchirant. Je lui ai parlé de toi 
et de ce que s’est passé dans notre Unité de travail. Je lui ai parlé de l’invitation de 
la Dr Liu. Il était outré. Il pense que Médecins sans Frontière pourrait tellement 
bénéficier de notre expertise et nos ressources. 

  
C’est fou, Nathalie comment une rencontre peut changer une vie! Peut-être 

me trouvera trop naïve mais je ne me suis jamais sentie aussi bien. J’ai hâte que 
tu le connaisses. Il revient dans deux semaines et on s’est promis de se revoir. 

   
Anna qui a des papillons !! 
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Cinquième et dernière partie  ─  Monique Pellerin 
 

De Joëlle et Vincent à Nathalie 
 
Le 5 février 
  
Bonjour Madame Lamontagne, 
 

Votre fille que nous avons rencontrée récemment nous a dit que vous aviez 
un studio à louer. Nous sommes un couple,  mon mari  et moi sommes professeurs 
et avons été invités à enseigner à l’Université d’Ottawa cet automne. Pourriez-vous 
nous envoyer des photos et nous donner une idée du prix de location?  On nous a 
dit que l’automne est superbe chez vous. 

 
Bien à vous, 
 
Joëlle et Vincent Chéron 

__________________________________________________________________ 
 

De Mathilde à Nathalie 
 
Le 6 février 
  
Bonjour maman, 
 

J’ai retardé à t’écrire…  Mais je vais piler sur mon orgueil. Je suis un peu à 
découvert ce mois-ci, ma colocataire est partie depuis le 1er février. Je pensais 
bien trouver rapidement une autre colocataire, mais le prochain colocataire arrivera 
seulement en mars. Pourrais-tu me transférer 500$? J’espère que ce sera la 
dernière fois. Cela devrait couvrir le manque à gagner. Je vais pouvoir te 
rembourser rapidement. Nous sommes en répétition et la première de la pièce 
aura lieu au début de mars. Presque tous les billets sont vendus pour les deux 
premières semaines. Penses-tu pouvoir venir? Nous pourrions fêter le printemps 
ensemble. Je sais que tu n’as plus d’emploi et que cela t’inquiète, mais c’est quand 
même mon premier rôle à vie en terre européenne. 

  
Mais à quelque chose malheur est bon. Tu vois, moi aussi je suis capable 

de citer des maximes philosophiques dont tu m’as tant abreuvée alors que nous 
traversions nos crises familiales et financières.  Alors la bonne nouvelle derrière le 
malheur, c’est que les parents de mon nouveau coloc, Jérémie, s’en viennent 
enseigner ici à l’université d’Ottawa, pour tout l’automne et veulent arriver en août 
pour des vacances dans la région. Ils se cherchent  un appartement à louer. Ils 
sont professeurs à l’Université de Louvain, une université catholique. Mais bon, on 
ne leur dira pas que tu es divorcée et que tu n’as m’a pas fait baptiser. Je leur ai 
donné tes coordonnées  et leur ai dit que tu avais un studio à louer, tout meublé. 
Quand ils m’ont demandé combien cela pourrait coûter, j’ai dit autour de 900$ par 
mois, chauffé, éclairé, BBQ, WIFI inclus. Alors, je t’en prie maman ne va pas en 
bas de ce prix. Avec le Parc de la Gatineau à proximité, ils vont capoter. Et ce 
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n’est pas tout. Ces Belges connaissent d’autres professeurs qui ont le goût de voir 
le Canada cet hiver,  notre pays étant plus tranquille côté terrorisme. 

  
Je te remercie à l’avance pour l’avance. (hum, pas fort comme formule). 

Commence à magasiner des billets d’avion pour mars et ne t’inquiète pas,  je vais 
pouvoir t’héberger. Je te laisserai ma chambre et j’irai coucher avec Jérémie! C’est 
une blague… mais pas tant que ça. Si tu voyais son sourire. Il a de quoi faire 
damner une sainte ! 

 
Je t’aime,  

 
Mathilde 

__________________________________________________________________ 
 

De Anna à Nathalie 
 
Le 8 février 
 
Chère Nathalie, 
 

Tu seras toujours la batelière de l’espoir! En moins de deux heures de route, 
tu m’as fait rêver à des projets structurants et novateurs. On aurait cru que le 
Morpho bleu voletait au-dessus de nos têtes dans la voiture! C’est ce que j’ai 
toujours apprécié en toi, cette foi dans les gens et cette audace de l’originalité. 

  
J’ai vu que le projet de MSF à Delhi sur la clinique pour femmes victimes de 

violence sexuelle t’a interpellée. Par sa manière concertée de travailler avec la 
communauté, avec  les corps policiers, les agents de soins primaires, les stations 
de radio locales, et le  théâtre de rue,  j’ai perçu que tu venais de trouver une 
organisation qui te rejoint. Cette clinique de MSF ressemble tellement au projet sur 
lequel tu planchais et que Peter a enterré. T’ai-je dit que la coordonnatrice de la 
clinique de Delhi est une femme de la région d’Ottawa? 

   
Quand je suis entrée au bureau ce matin et que j’ai vu ton bureau vide, cela 

m’a donné un grand coup au cœur. Avec ce qui vient de t’arriver, avec la lettre de 
Joanne Liu que quelqu’un en haut lieu a sciemment ignorée, je commence à 
penser que je pourrais avoir une place ailleurs,  en dehors de la boîte. Sans 
compter que la cour que me fait Bernard- entendons-nous- c’est une cour 
professionnelle- pour travailler avec MSF aux projets de santé maternelle et 
infantile me travaille un peu. Bernard va parler à Joanne Liu pour l’inviter à 
relancer la vice-présidente par intérim de l’Agence. Je ne me fais pas trop 
d’illusion, il y a peu de chance que l’Unité accepte de me prêter à MSF.  
Bernard vient dans la région le 19 février. Es-tu prête pour une éventuelle soirée 
de créativité? 
  

Affectueusement, 
 
Anna 
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De Nathalie à Anna 
Le 8 février 
 
Chère amie, 
 

Je t’invite au Spa Nordik ce samedi 11. Je pense que de nous deux c’est toi 
qui as le plus grand besoin de lumière. Je suggère que la première séance de 
créativité porte sur le thème  Penser en dehors de la boîte,  et que tu sois le sujet 
d’étude. On s’en parle samedi. Ma fille m’a trouvé des locataires pour tout 
l’automne. Cela va payer l’hypothèque et les taxes pour au moins  six mois. Je 
respire un peu. Sais-tu à quoi j’ai rêvé la nuit dernière? J’ai vu ma fille travailler en 
théâtre de rue avec des femmes victimes de violence dans un projet que j’avais 
élaboré avec les organismes de femmes au Brésil. 

 
Je t’embrasse, 
 
Nathalie 
 

 
De Nathalie à Joëlle et Vincent Chéron 

 
Le 8 février 
 
Bonjour Joëlle et Vincent Chéron, 
 

Cela m’a pris un peu de temps pour prendre des photos, désolée du délai. 
J’espère que le studio vous plaira. Malgré que ce soit un semi sous-sol, il est très 
lumineux comme vous pouvez le constater. Il y a une entrée privée. Vous pourrez 
bien entendu profiter de la cour, du jardin comme vous dites. J’ai un petit potager 
et lorsque vous arriverez, ce sera le temps des récoltes et vous pourrez vous servir 
en légumes. En ce moment, il y a au moins un mètre de neige dans le jardin. Si 
vous désirez louer un véhicule,  il y a aussi de l’espace pour garer une voiture et 
l’entrée sera déneigée. Le prix est de 900$ par mois tout inclus, chauffé et éclairé, 
les électro-ménagers sont fournis ainsi que le WIFI. 

  
Je compte me rendre à Bruxelles en mars pour visiter ma fille. Nous 

pourrions tenter d’organiser une rencontre. 
 

Cordialement,  
 

Nathalie 
 

 

De Bernard à Nathalie 
 
Le 13 février  
 

Bonjour  Nathalie, 
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J’ai harcelé Anna pour qu’elle me donne vos coordonnées. Alors voilà, je 
vais droit au but. Je me suis improvisé chasseur de tête pour  MSF. Seriez-vous 
prête à rencontrer la chef du programme international en violence faite aux 
femmes? Elle sera de passage à Montréal en mai. Anna m’a parlé du modèle 
d’approche que vous aviez commencé à développer à l’Unité. J’ai l’impression que 
vous aimeriez l’approche de MSF. 

  
Cordialement,  
 
Bernard 
 

 
De Nathalie à Anna 

 
Le 20 février 
 
Chère Anna, 
 

J’avais bien perçu avant que tu rencontres Bernard hier soir, que tu es très 
tentée de collaborer avec MSF. Si l’Unité ne veut pas te prêter à MSF, tu verras si 
tu fais le saut. Dire que s’il y avait eu une place pour Cuba avec  Air Transat, tu ne 
serais pas allée au Costa Rica, n’aurais pas  rencontré Bernard et ni toi ni moi ne 
serions devant ces nouvelles perspectives. Il y a de quoi donner le vertige ! 

 
En quittant l’Unité, je ne me sentais pas prête à laisser tomber le projet sur 

la violence faite aux femmes. Je ressens encore le creux en moi, mais ce creux 
n’est pas un abîme. Et là, tout d’un coup, j’entrevois qu’il y a une possibilité 
d’apporter le projet dans ma nouvelle vie, que ce soit chez MSF ou ailleurs. 

   
J’ai compris que les jalons importants de nos prises de conscience sont 

ceux de nos deuils bien plus que ceux de nos joies. C’est comme si toute ma vie 
m’avait préparée à là où je suis rendue.  Les années où tu te démenais pour sortir 
de la violence conjugale ont été pour moi des moments forts dans ma réflexion sur 
la violence, bien plus que mon doctorat. La stratégie et le modèle de clinique pour 
femmes victimes de violence que j’ai mis au point viennent de ton enseignement. 
Tu le sais bien Anna, c’est la communauté qui répare les êtres. 

 
J’ai écrit à la coordonnatrice de la clinique à Delhi. Et  imagine-toi donc que 

j’ai appris qu’elle aussi a étudié à l’Université d’Ottawa. Elle commençait sa 
maîtrise au moment où je terminais mon doctorat. Nous aurions pu nous 
rencontrer. Mais la vie en a fait autrement. Heureusement, car aujourd’hui  je me 
sens mieux équipée, j’ai plus d’humanité et plus de conscience pour aborder ces 
réalités. 

  
Je vais aller rencontrer la responsable du programme international en 

violence de MSF en mai.  
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Je pars pour Bruxelles le 6 mars pour 10 jours. Merci pour les points 
Aéroplan. Je me sens de jour en jour d’humeur buissonnière.  Si jamais tu quittes 
l’Unité pour MSF, penses-tu qu’ils vont m’inviter à ton party de départ? 

 
Avec toute mon affection, 
 
Nathalie 
 

 
Texto de Anna à Nathalie le 23 février 2017 

 
Bonjour Nathalie, 
 

J’ai essayé de te joindre par téléphone sans succès. J’ai une bonne 
nouvelle!  Ma bosse aux seins est un fibroadénome. Il n’y a pas de cancer. 

 
Anna 

 


